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Newsletter 8, le 23 septembre 2013 
 
 
L’éditorial : 
Chers amis, 
voici la rentée derrière nous et une nouvelle année missionnaire en marche.  
Notre bon Pape François nous entraine à aller de l’avant sur le chemin de la conversion. Il nous pousse vers l’autre, 
le plus pauvre, celui qui soufre. A Rio de Janeiro, dans la Messe conclusive des XXVIIIe Journées mondiales de la 
jeunesse, le Saint Père nous encourage : 
 
« Jésus t’appelle à être disciple en mission ! Aujourd’hui, à la lumière de la Parole de Dieu que nous avons 
entendue, que nous dit le Seigneur ? Trois paroles : Allez, sans peur, pour servir. » 
« Allez. Vous avez senti la joie de la foi. Mais l’expérience de cette rencontre ne peut rester renfermée dans votre 
vie ou dans le petit groupe de votre paroisse, de votre mouvement, de votre communauté. Ce serait comme priver 
d’oxygène une flamme qui brûle. La foi est une flamme qui est d’autant plus vivante qu’elle se partage, se transmet, 
afin que tous puissent connaître, aimer et professer Jésus Christ qui est le Seigneur de la vie et de l’histoire. » 
« N’aie pas peur !» Quand nous allons annoncer le Christ, c’est Lui-même qui nous précède et nous guide. En 
envoyant ses disciples en mission, il a promis : « Je suis avec vous tous les jours » (Mt 28, 20). Et cela est vrai aussi 
pour nous ! Jésus ne nous laisse pas seuls, il ne vous laisse jamais seuls ! Il vous accompagne toujours. » 
« La dernière parole : pour servir. Au début du Psaume que nous avons proclamé il y a ces mots : « Chantez au 
Seigneur un chant nouveau » (95, 1). Quel est ce chant nouveau ? Ce ne sont pas des paroles, ce n’est pas une 
mélodie ; c’est le chant de votre vie, c’est le fait de laisser votre vie s’identifier à celle de Jésus, c’est avoir ses 
sentiments, ses pensées, ses actions. Et la vie de Jésus est une vie pour les autres. C’est une vie de service. » 
« Évangéliser, c’est témoigner en premier l’amour de Dieu, c’est dépasser nos égoïsmes, c’est servir en nous 
inclinant pour laver les pieds de nos frères comme a fait Jésus. » 
« Trois paroles : Allez, sans peur, pour servir. En suivant ces trois paroles – allez, sans peur, pour servir – vous 
expérimenterez que celui qui évangélise est évangélisé, celui qui transmet la joie de la foi, reçoit la joie. » 
 
Notre bon Pape François nous entraine à aller de l’avant sur le chemin de la conversion. Il nous pousse vers l’autre, 
le plus pauvre, celui qui souffre. Oui Saint Père, à votre exemple, nous faisons ce pas en avant, aimer et servir une 
personne qui souffre et apprendre ainsi à aimer mieux. Que notre départ missionnaire soit contagieux. Parlons-en, 
proposons la démarche pour alimenter le Feu de l’Amour allumé par Jésus et attisé par l’Esprit ! 
 
 
Questions –Réponses : 
Envoyez-nous vos questions sur la mission Aimer & Servir, nous publierons parfois les réponses à tous pour aider chacun. 

 
Q : « Comment pouvons-nous participer à proposer la mission Aimer & Servir ? » 
R : Ce trimestre, vous pouvez inviter quelques amis pour participer à une soirée Aimer & Servir à la maison. 
De façon très simple : Temps d’accueil, puis prier ensemble par exemple en prenant un chant puis disant un Notre 
Père, passer le DVD Aimer & Servir, puis humblement devant votre coin prière, dire chacun ou ensemble la prière 
de départ en mission. Ecrivez-nous et nous vous enverrons le DVD. 
Vous pouvez également aller voir votre Curé, votre équipe pastorale et leur proposer d’organiser une soirée Aimer 
& Servir pendant l’Avent. Dans le temps liturgique plein de la grâce de Noël, cela a beaucoup de sens. 
Contactez-nous et nous vous accompagnerons dans cette démarche et dans l’organisation d’une veillée Aimer & 
Servir. 
Hauts les cœurs  

aimeretservir@gmail.com  - Tel : 0612595088 
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Nos témoignages : 
 
Jean-Baptiste, jeune père de famille. 
Il y a 15 jours, je me suis fait une entorse au genou. Ma femme m'accompagne aux urgences. Une fois sur place, je 
suis emmené dans un fauteuil roulant et l'on me dit qu'elle ne peut pas m'accompagner parce que je vais être 
ausculté dans un box pour deux personnes. Ah bon !  
En entrant dans cette pièce, je découvre mon collègue d'infortune. Il a le visage tuméfié avec de nombreux points 
de suture. Aussitôt, je "sens" de façon très forte qu'il va se passer quelque chose. Je demande donc à l'Esprit Saint 
de m'aider à trouver les bons mots. Qui sait si ce monsieur n'est pas enfin mon "aimer et servir" ? (Ca m'est venu 
comme ça, de façon un peu "brutale"). 
J'entame la conversation, je lui demande comment il a fait son compte. "Le mur n'a pas voulu reculer", me dit-il 
non sans humour. Il est là depuis la veille. Routier à la retraite, il est dans un trou perdu. L'alcoolisme, sans aucun 
doute. Je lui dis qu'il y a quelqu'un qui l'aime plus que tout. Que si Dieu l'a protégé jusqu'ici avec son camion, ce 
n'est pas un hasard. J'évite de lui faire la morale. Il me dit qu'il est seulement baptisé, que Dieu lui fait ni chaud ni 
froid, mais que cela ne le dérange pas non plus d'en parler. 
Un médecin arrive et lui recommande de limiter sa consommation... "Je vais y réfléchir", répond-il. Il lui explique 
qu'il est bien seul dans son village et que selon lui, les 3/4 des autres habitants sont dans le même cas que lui...  
 
On reprend ensuite notre discussion. Il me raconte qu'il est parisien d'origine. Je lui pose des questions sur sa 
famille. Deux enfants qui ne viennent jamais le voir, divorcé depuis 30 ans... à cause de la route, me dit-il. Au bout 
d'un moment, je lui propose : "vous savez, si vous vous ennuyez, là où vous êtes, je serais content de venir vous 
rendre visite de temps en temps".  
Il me répond "pourquoi pas, c'est toujours sympa de causer !". Le courant passe. On m'emmène faire une radio. Je 
dis au médecin qui m'accompagne : "quelle vacherie, cet alcoolisme". Il me répond "on en a beaucoup, ici, si vous 
saviez...". Et je me dis : "mais que faisons-nous pour eux ?". 
De retour dans le box, une autre 'idée' me vient : il faut vraiment que je fasse quelque chose pour lui, passer des 
mots aux actes, tout de suite, concrètement. "Seigneur, aide-moi !" Et l'occasion se présente "toute seule" un peu 
plus tard : outre le fait qu'il n'a plus rien à se mettre car ses vêtements de la veille étant maculés de sang - l'hôpital 
va y pourvoir - c'est très compliqué pour lui de rentrer chez lui. Personne pour venir le chercher et s'il prend un 
transport en commun, il devra marcher au moins 2 kilomètres pour rentrer chez lui...  
Il explique cela aux infirmières, très embêtées à l'idée de le laisser repartir tout seul. Alors je comprends : c'est à 
moi de le ramener. Je lui propose. Il est enchanté. Une infirmière arrive. Il lui dit fièrement : "ce monsieur me 
propose de me ramener". J'essaye de garder un air détaché... surtout que c'est mon épouse qui va conduire. :-) 
Nous reprenons notre conversation, je lui parle de mon travail, de notre super paroisse. Il ne reste plus qu'à ce que 
l'assistante sociale, qu'il devait voir, arrive, car en ce qui me concerne je peux maintenant partir, et ma femme 
attend dehors depuis déjà 2 heures...  
Cinq minutes plus tard voici l'assistante, il lui annonce qu'il faut se dépêcher car "ce monsieur me ramène". Je dis à 
mon nouvel ami que je l'attends dehors : l'assistance sociale me sert alors la main comme si j'avais rendu un grand 
service à toute la nation !!! (J'aurais presque pu lui dire : bah non, ça s'appelle juste Aimer & servir, c'est tout simple, 
si vous voulez participer... :-) ) 
Finalement, ravi d'avoir été raccompagné en 20 minutes, devant sa petite maison, il me sert une poignée de main 
pleine de reconnaissance, en me regardant droit dans les yeux, et il me dit simplement "merci". Je lui promets de 
revenir, il sait que je tiendrai parole, et il me laisse son numéro de portable. 
Hier, je lui ai proposé par texto de venir au goûter paroissial pour la Sainte Thérèse, il m'a rappelé pour me dire 
qu'il était d'accord. Il est même prêt à venir en train et nous irons le chercher à la gare... Par contre, il n'est pas 
encore prêt pour suivre toute une messe...  
Sainte Thérèse est une bonne entremetteuse au ciel, n'est-ce pas ? 
 
Bref, voilà, le Seigneur m'a trouvé mon "Aimer & servir" et ça me remplit de joie ! 
Récemment, Jacques me demandait de le tenir au courant de mon rendez-vous à l'hôpital ce matin... (qui d'ailleurs 
n'était pas très bon, vu que je suis encore prolongé de 15 jours d'arrêt maladie !). Je me dis alors que c'est quand 
même formidable ce que le Seigneur fait : il l'invite lui-même à avoir de la compassion pour moi, pauvre 
évangélisateur pécheur !!!  
Dire que je voyais un peu A&S comme un truc où il y a le superman catho bien en forme et le pauvre type... là c'est 
l'inverse, Louis est déjà rétabli, pas moi ! Vraiment dingue, ce truc ! 
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Marie, mère de famille : 
Dieu donne pour chaque temps les grâces nécessaires pour répondre à la soif d'Amour des personnes quelles que 
soit leurs convictions, aussi il me semble, profondément, que pour aujourd'hui, c'est un temps d'action simple, 
humble, fait de petit oui chaque jour et de petites attentions, de douceur, de patience dans la durée ... à l'image de 
notre chère Maman Marie. Et l'élection du Pape François renforce cette intuition ... une approche missionnaire 
pauvre, humble et aimante ; être "l'image du Christ" pour l'autre, finalement lui proposer une rencontre 
personnelle avec Lui par notre humanité, notre Amour porté, guidé par la grâce de Dieu et l'Esprit Saint. 
J 'ai presque envie de dire, pour ce que cela vaut, que c'est un beau contre-pied à la forme d'individualisme que 
met en place le petit toto depuis quelques décennies maintenant si bien ancré et si tentant pour ceux qui tente d'y 
échapper. 
-  version toto =" travailler sur soi, réfléchir, changer son comportement, ses habitudes pour soi même, son 

bien être personnel; 
-  version divine = " travailler sur soi, réfléchir, changer son comportement, ses habitudes, donc en gros se 

baser sur ce que toto sème, pour AIMER ET SERVIR les autres; 
Pour conclure, cette mission, j'en suis convaincue est un signe / une réponse concrète pour notre temps de la 
victoire et de la toute puissance de Dieu, sur la logique du Mal puisqu'une fois encore Il nous montre que de tout 
mal Il peut faire un bien et ce avec nos pauvretés, orgueils et égoïsmes.  
Pour ma part et malgré tout, c'est un Magnificat qui monte dans mon coeur devant cette mission dans sa forme 
comme dans son fond. 
 
 
Xavier, père de famille 
Lorsque j'ai entendu parler d'Aimer & Servir pour la 1ère fois, ça a immédiatement fait tilt dans ma tête. Je 
connaissais une vieille dame depuis plusieurs années, je la savais très seule, et je me disais depuis des mois qu'il 
fallait que je passe la voir sans jamais franchir le pas. 
J'ai alors commencé à lui rendre visite plus régulièrement, à prier pour elle, et aussi à faire prier  les enfants lors de 
notre prière familiale. 
J'ai découvert avec joie que ces rencontres que j'avais craintes et repoussées étaient pour moi source de joie, j'ai 
réellement passé d'excellents moments auprès de cette personne, et je crois elle aussi. 
Ayant déménagé à l'autre bout de la France récemment, cette mission ne peut plus continuer au même rythme, 
mais j’ai choisi de prendre le temps de donner des nouvelles par téléphone de temps à autre. 
Une véritable amitié est née. 
Aimer & Servir continue pour moi dans ma nouvelle région, dans mon nouveau travail. 
Actuellement je prie pour que le Seigneur me montre clairement celui ou celle auprès duquel il désire que je donne 
à nouveau de mon temps. 
 
 
Laurence, Etudiante 

Suzanne est toujours heureuse de me voir arriver. Je sens qu'elle m'attend. L'autre jour, je sonne chez elle sans 

avoir prévenu. Elle était en train d'écouter le chapelet sur RCF. Elle me propose qu'on en dise au moins une 

dizaine avant de discuter. J'accepte et nous voilà parties à réciter non pas une dizaine mais... tout le chapelet. 

Suzanne commence donc par m'accueillir en m'évangélisant! 

Ensuite, comme souvent, Suzanne me narre ses souvenirs d'enfant et de jeune femme. Je me sens comme une 

petite fille qui écoute sa grand-mère! Et je sens que Suzanne le vit ainsi également: elle n'a pas d'enfants, ses 

neveux sont loin et ne peuvent donc venir régulièrement. Et j'apprends qu'Aimer et Servir, c'est également 

apprendre à se laisser aimer par la personne que l'on visite! 

 

 

Les nouvelles, les infos : 

Voici que nous sommes plus de 3000 en mission Aimer & Servir dans le monde  
Bienvenu aux frères et sœurs du Portugal, des Pays-Bas, de Slovénie, d’Italie et d’Allemagne. 
Hauts les cœurs ! 
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Contact : 
 
aimeretservir@gmail.com 
http://www.aimeretservir.org/ 
 
Aimer & Servir 
1 Bd Charles Bourseult 
13014 MARSEILLE 
 
Tel : 0612595088 
 


